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Préface



  Ce titre de livre ressemble à une véritable provocation. Comment ose-t-on parler de « la bonne santé des enfants non vaccinés » ? Si l’on en croit l’avis des pédiatres et des autorités sanitaires, les pires maladies sont en embuscade sur les chemins de l’enfance, que seule une batterie de vaccinations permettrait de sortir indemnes de cette période de la vie.


  Forte de sa carrière de pédiatre, Françoise Berthoud affirme au contraire que, dans des conditions socio-économiques satisfaisantes, les maladies d’enfance sont bénignes.


  Beaucoup de livres stigmatisent les risques des vaccins, mais celui-ci est le premier à mettre l’accent sur les bienfaits de l’abstention vaccinale. Son auteur démontre avec brio que, contre toute attente, les rares groupes d’enfants non vaccinés sont la preuve que la vie se défend mieux contre les maladies que contre les vaccins.


  C’est une excellente nouvelle, il est urgent d’en prendre connaissance !


  Dr François Choffat

  Médecin généraliste FMH1

  Homéopathe FMH


  
Introduction



  Ce ne sont pas les vaccinations qui ont fait disparaître les épidémies


  Cette affirmation est très importante. J’ai parfois envie de la placarder sur les murs de l’hôpital et de la faculté de médecine.


  Quand le public et le corps médical seront ouverts à cette notion, une page décisive se tournera dans l’histoire de la médecine et de la santé.


  Pour adhérer à cette idée, qui paraît à première vue révolutionnaire, il suffit d’étudier avec objectivité les courbes de fréquence des maladies infectieuses durant le XXe siècle, en France par exemple, les graphiques étant semblables dans tous les pays du « monde riche ».


  

  

  Graphiques extraits de Vaccinations :

  les vérités indésirables, M. Georget, Editions Dangles, 2011
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  On retrouve dans tous les cas une courbe descendante, atteignant des chiffres très bas dès les années 1960 ou 70. Pour chaque maladie, l’introduction du vaccin n’a eu aucune répercussion sur la pente de la courbe, celle-ci continuant à baisser doucement, avec ou sans vaccin. La courbe descendante est la même pour les maladies pour lesquelles n’existe aucun vaccin, comme par exemple la scarlatine.


  La grande majorité des médecins ainsi que les ministres de la santé affirment haut et fort leur croyance que ce sont les vaccinations qui ont fait disparaître la variole, la poliomyélite, la diphtérie et autres maladies infectieuses de nos pays. Ces discours sont erronés.


  Dr Seringue, Dr Doute et Dr Nature


  Dans le petit livre épuisé depuis longtemps que j’avais écrit en 19852, je mettais en scène trois femmes médecins imaginaires, leur posant à chacune dix-sept questions sur les vaccinations. Chacune répondait selon ses convictions et son expérience.


  Voici la quatrième de couverture de ce livre :


  Dr Seringue pense sincèrement que les vaccins sont la meilleure manière de prévenir les maladies.


  Dr Doute est attentive aux dangers des vaccinations et ne recommande pas leur utilisation systématique.


  Dr Nature croit que l’individu placé dans de bonnes conditions de vie peut maintenir par lui-même un bon équilibre de santé sans avoir besoin de vaccination.


  J’ai actualisé ce texte à plusieurs reprises au cours des éditions successives, car « un livre sur les vaccinations est toujours en retard d’un vaccin ». Cette boutade reflète bien la progression impressionnante du nombre des vaccins proposés ou imposés aux enfants, surtout depuis les années 1980. Actuellement, ce texte constitue le chapitre « vaccins » de mon livre sur mon expérience de pédiatre3.


  Lors de sa parution en 1985, ce petit ouvrage avait suscité des commentaires très divers :


  – d’amis : « Il est génial, ton livre, car très pédagogique. »


  – de patients : « Il est intéressant, mais on reste sur sa faim, car tu ne nous dis pas ce qu’il faut faire. »


  – et enfin de mon ex-professeur de pédiatrie à Genève, dans la clinique duquel j’ai terminé ma formation de spécialiste FMH en 1975. Ce professeur et moi nous étions retrouvés en 1985 dans les couloirs de la Télévision Suisse Romande, où nous allions participer à un débat contradictoire sur l’opportunité de vacciner gratuitement tous les enfants de Suisse contre la rougeole, les oreillons et la rubéole. Voici son commentaire : « Il est mauvais, votre livre, Madame Berthoud, il fait réfléchir les gens. »


  Je vais commenter à mon tour les affirmations du quatrième de couverture cité ci-dessus.


  Dr Seringue pense sincèrement que les vaccins sont la meilleure manière de prévenir les maladies.


  C’est vrai, beaucoup de médecins et de pédiatres sont honnêtes et sincères. Certains se dévouent corps et âme à leurs patients avec beaucoup d’amour.


  Mais… combien d’entre eux sont réellement conscients que toute l’information qu’ils reçoivent sur les maladies et les vaccins correspondants vient directement ou indirectement de l’industrie pharmaceutique ?


  Dans certains pays, notamment la Nouvelle-Zélande, le médecin est automatiquement rémunéré à chacune des vaccinations qu’il pratique. Si ce n’est pas le cas chez nous – à ma connaissance – la pratique des cadeaux aux médecins de la part des lobbies pharmaceutiques n’est pas absente sous nos latitudes4.


  Les peurs des médecins quant à leur avenir financier et quant aux représailles qu’ils pourraient subir des autorités sanitaires sont réelles et bien fondées. Peu d’entre eux se risquent à sortir des chemins battus dans le domaine des vaccinations. Pour la majorité d’entre eux du reste, l’utilité absolue des vaccinations est un dogme. Ceux qui le remettent en question sont considérés comme de doux rêveurs ou de dangereux membres de sectes.


  Et pourtant… de nombreuses sources nous affirment que les enfants des médecins sont moins vaccinés que leurs clients. Et les membres du corps médical et paramédical refusent dans des proportions impressionnantes de subir eux-mêmes certaines vaccinations (la variole, la rubéole ou la grippe A H1N1 en sont des exemples).


  Dr Doute est attentive aux dangers des vaccinations et ne recommande pas leur utilisation systématique.


  Voici en effet un des slogans des gens qui doutent :


  « Nous ne sommes pas systématiquement contre les vaccinations, mais bien contre les vaccinations systématiques. »


  Ces dernières années, la connaissance de la réalité des dangers des vaccinations se fait de plus en plus grande. Le nombre croissant de vaccinations, l’agressivité des campagnes lancées par les gouvernements et la généralisation des facilités de communication liées surtout à Internet en sont les facteurs principaux.


  Même si les systèmes officiels de pharmacovigilance sont très insuffisants, ils ont le mérite d’exister. Aux États-Unis, patients et praticiens peuvent déclarer au VAERS5 les effets secondaires des médicaments et des vaccins. En Europe, seuls les médecins peuvent le faire. On estime généralement et officiellement que seulement 1 à 10 % des problèmes sont réellement déclarés.


  Je ne suis de loin pas la seule Dr Doute. De très nombreux groupes réfléchissent sur tous les continents au sujet de l’opportunité de vacciner.


  Dr Nature croit que l’individu placé dans de bonnes conditions de vie peut maintenir par lui-même un bon équilibre de santé sans avoir besoin de vaccination.


  Le discours de ce type de thérapeute ne change guère avec le temps qui passe, mais il est vrai qu’en un quart de siècle, les pollutions environnementales ont pris une ampleur impressionnante, et qu’il devient difficile de vivre « sainement ». Les jardins de cultures biologiques sont contaminés par l’agriculture chimique voisine, les eaux des nappes phréatiques sont polluées, les poissons sont bourrés de mercure et les animaux de boucherie élevés à coup d’antibiotiques et d’hormones.


  Le plus grave est peut-être la pollution électromagnétique due aux écrans, jeux vidéo, téléphones portables et autre Wi-Fi, à laquelle il est difficile, voire impossible, d’échapper. Et le pessimisme que l’on peut ressentir devant les guerres, les crises financières et la montée du taux de chômage est pour beaucoup d’humains une réelle pollution mentale.


  Réfléchissons donc sur les « pollutions évitables6 », dont les vaccins avec leurs adjuvants et conservateurs toujours plus nombreux font évidemment partie.


  J’espère que quelques « lecteurs Seringue » liront ce livre, mais je sais d’expérience que mes lectrices et lecteurs sont le plus souvent « Doute » ou « Nature ».


  C’est aussi le cas quand je donne une conférence et c’est assez amusant, car une personne « Doute » peut être très étonnée de me voir abandonner « même le vaccin contre le tétanos », alors qu’une autre, « Nature » peut me reprocher vertement d’admettre parfois – même avec réticence – l’éventualité d’accepter certains vaccins, comme celui de la rubéole chez une jeune femme négative, ou celui de la rougeole chez un adolescent.


  Le dialogue avec les partisans des vaccinations systématiques est difficile et tourne le plus souvent au dialogue de sourds. Je me souviens cependant d’une jeune femme médecin qui m’aborda après une conférence : « Je ne suis d’accord avec rien de ce que vous avez dit ! » Elle était très volubile, au bord de la colère. Je l’ai écoutée attentivement pendant plusieurs minutes. Lorsqu’elle reprit son souffle, je lui demandai gentiment : « Pouvez-vous m’accorder une minute d’écoute ? », en faisant avec les mains un geste semblable à une parenthèse. « Oui, répondit-elle, hésitante, je crois que j’avais fini. »


  Je repris alors un de ses arguments : le fait que davantage de femmes meurent du tétanos, car les hommes sont revaccinés à l’armée. C’est un argument « bateau » auquel nous avons depuis longtemps l’habitude de répondre : « À l’âge de la vie où le tétanos est le plus fréquent, entre 70 et 80 ans, il y a de toute façon plus de femmes vivantes que d’hommes vivants, dans les mêmes proportions que les infections tétaniques. » Elle me regarda : « Ça, je peux comprendre. » J’étais entrée dans son système de pensée… elle a peut-être aussi été touchée, plus ou moins consciemment, par mon calme et le temps d’écoute que je lui avais donné, car elle est repartie avec le livre de Michel Georget et le film de Lina Moreco sous le bras !
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La genèse de ce travail



  C’est grâce à ma participation au groupe « Forum européen de vigilance vaccinale » (effv.eu) que j’ai eu le plaisir d’être invitée à donner la conférence portant le titre « La santé des enfants non vaccinés » en Belgique, puis à Barcelone au printemps 2009. En Belgique, je parlais après Sylvie Simon (conférence sur le thème « Mensonges et vaccins ») et Michel Georget (conférence sur le thème « Le vrai rapport bénéfices/risques des vaccins »).


  Je m’étais souvenue que, dans le passé, j’avais entendu ces deux brillants conférenciers, « ténors » des problèmes vaccinaux. En sortant de la salle, je me disais : « Il est clair que les vaccins sont à éviter… mais que faire pour rester en bonne santé ? » Mes complices et amis Michel et Sylvie ne sont pas thérapeutes, mais respectivement biologiste et journaliste. Ce n’est donc pas leur rôle d’en parler.


  J’ai donc décidé que c’était le mien, et que, de plus, j’avais envie d’amener une énergie positive. Il ne s’agit pas seulement d’éviter les vaccins, mais bien de choisir une autre prévention, une autre attitude de vie basée sur la confiance en la santé et non sur la peur des maladies.


  Je sais d’expérience que les enfants non vaccinés se portent bien, et que de nombreux facteurs peuvent protéger et soutenir leur immunité naturelle.


  Mon expérience de pédiatre et les vaccins


  Je suivais certains enfants dès le début de leur vie, proposant une visite prénatale (comme le font du reste beaucoup de mes confrères pédiatres conventionnels). La réflexion sur les vaccinations était bien sûr inévitable, et nous cherchions ensemble la meilleure solution pour ces familles. Lorsque les parents refusent d’emblée toute vaccination7, la situation est claire (sauf en face des obligations vaccinales en France voisine, à quelques kilomètres de mon cabinet situé dans la campagne genevoise). Ces familles craignent les vaccins. Mais la crainte des maladies (surtout le tétanos, et parfois la polio) persiste cependant chez beaucoup d’entre nous. Dans tous les cas, nous décidions ensemble de retarder au maximum ces vaccinations pour attendre une maturation du système immunitaire de l’enfant8.


  Une différence fondamentale entre ma pratique et celle des pédiatres conventionnels est l’ecoute mutuelle entre praticien et parents, à laquelle j’ai donné au fil des années de plus en plus de place. Même si les pédiatres « à l’écoute » sont heureusement de plus en plus nombreux, il en est encore beaucoup dont l’emploi du temps et le système de pensée vaccinaliste restreint gravement le dialogue avec les parents.


    Témoignage
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    Voici le témoignage d’une maman qui, en plus d’avoir peu vacciné son enfant, a entrepris en parallèle des démarches de santé dans le domaine de l’alimentation et du recours aux médecines de l’énergie : « L’an passé, chaque enfant de la crèche avait sur l’étagère sa bouteille d’antibiotique, pour des otites le plus souvent. Sauf le mien. Les autres mamans m’ont posé des questions et j’ai parlé des problèmes liés au lait de vache et des bienfaits de l’ostéopathie crânienne. L’écoute fut bonne et aujourd’hui, il reste un seul bébé sous antibiotiques… c’est le fils de la pédiatre ! »

  


  Je me souviens de la lassitude exprimée en conférence par l’une de mes consœurs (qui avait été ma stagiaire à l’hôpital des enfants) : « Vous n’imaginez pas le temps et l’énergie que je perds à persuader les parents de vacciner… vous comprenez, la ville est pleine d’homéopathes… et d’autres… pathes ! » Elle parlait certainement de mes amis les naturopathes, étiopathes et ostéopathes.


  Pour les enfants qui avaient été suivis auparavant par d’autres médecins et qui avaient déjà été vaccinés, je rassurais souvent les parents qu’il n’y avait aucun danger à ne pas pratiquer les rappels programmés, et nous décidions si un drainage homéopathique des vaccins allait faire partie de notre démarche. Nous en parlerons plus loin. Beaucoup de ces bambins avaient reçu de nombreuses cures d’antibiotiques, le plus souvent pour des otites à répétition. Pour les otites, mon trépied thérapeutique était bien établi : réflexion alimentaire (produits laitiers, gluten), ostéopathie crânienne et homéopathie. Sans oublier la question fondamentale : « Qu’est-ce que cet enfant n’a peut-être pas envie d’entendre ? » Lorsque les parents sont prêts à ce type de démarche, les résultats sont très satisfaisants.


  Pour parler de la bonne santé des enfants non vaccinés, je me base donc sur mon expérience de pédiatre homéopathe, mais aussi sur des études de la littérature médicale. Cette dernière n’est pas très riche dans ce domaine et les quelques études existantes sont apparemment peu lues par les médecins… ou alors contestées.


  L’avenir devient plus généreux sur ce sujet en réponse aux graves questions que se posent maintenant le public et une minorité grandissante de médecins sur le bien fondé des vaccinations. Dans le cas du papillomavirus et, surtout, de la grippe A H1N1, cette minorité devient du reste gentiment une majorité.


    Pour aller plus loin
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    Dans Vaccinations : le droit de choisir (Jouvence 2001, nouvelle édition 2009), François Choffat explique comment, au sujet du vaccin contre la variole, il en est venu, dans sa pratique, à s’interroger sur le bien-fondé des vaccinations : « À mesure que mes soupçons émergeaient au sujet des complications de ce vaccin, j’ai interrogé la littérature médicale, ainsi que les documents rassemblés par des associations de personnes se disant victimes des vaccinations. Les informations provenant des deux sources étaient totalement discordantes. Les unes louaient le vaccin sans réserve, tout en concédant un taux insignifiant de complications. Les autres relevaient des complications beaucoup plus nombreuses et confirmaient mon impression que nombre d’effets secondaires n’étaient pas déclarés parce que non reconnus, avec comme corollaire des statistiques faussement optimistes. Enfin, certaines études affirmaient que ce vaccin était non seulement dangereux, mais inefficace »
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